
Vivre avec l’eau
Live with water

YEUMBEUL SUD - LES ACTEURS 
COMMUNAUTAIRES AU CŒUR  DE 

LA  RESILIENCE 

HISTOIRE  DE  RESILIENCE

Les acteurs communautaires de la commune 
de Yeumbeul Sud ont remporté haut la main 
le trophée de Champion de la Résilience mis 
en compétition par le projet Vivre avec l’Eau. 
Lors de ce jeu-concours, ils ont démontré 
une parfaite maîtrise des tenants et aboutis-
sants du projet, son mode d’intervention et 
la finalité des réalisations dans les dix com-
munes pour renforcer la résilience des popu-
lations au phénomène des inondations. Cet 
intérêt pour le projet, ils le démontrent aussi 
sur le terrain à travers le Comité de Gestion 
de Zone(CGZ) qui sillonne régulièrement le 
quartier pour sensibiliser, mobiliser mais 
aussi participer à toutes les manifestations 
auxquelles ils sont conviés. 

Laye Kassé, président du CGZ est en effet, 
l’un des rares à avoir participé à toutes les 
sessions de formation sur la résilience or-
ganisées par le projet. Il a aussi pris part à 
toutes les visites à domicile organisées dans 
le quartier. Cet engagement était attendu 
dès les premières manifestations organi-
sées dans la commune. En effet, le Comité 
de gestion de zone, dès sa mise en place, 
a accompagné le projet dans l’identification 
des sites. 

Face aux multiples blocages liés aux 
contraintes foncières qui ont sérieusement 
retardé les réalisations dans cette commune, 
le Comité de Gestion de Zone a pris des 
initiatives pour trouver une solution. « Nous 
sommes par exemple allé rendre compte au 
maire de la commune des contraintes ren-
contrées sur le terrain afin qu’il trouve so-
lution. Mieux, nous sommes allés jusqu’à 
adresser une lettre au Ministre délégué, 

chargé de la 
restructuration 
et de la requa-
lification des 
zones d’inon-
dations afin 
qu’il prenne 
les mesures 
idoines pour 
la libération 
des emprises 
visées par le 
projet et per-
mettre la mise 
en œuvre des 
ouvrages pré-
vus. Il a même 
répondu en 
demandant au 
préfet de dili-

genter le problème », renseigne Laye Kassé. 
Leur forte détermination a même poussé les 
délégués de quartier, jaloux de leurs préro-
gatives à confier leur mission au Comité de 
gestion de zone. 

« Nous détenons le titre de délégué de quar-
tier mais ce sont ces jeunes qui jouent ce 
rôle car ils sont de toutes les batailles pour 
le développement de notre quartier », confie 
le délégué Mamadou Gueye. Moussa Sène, 
un autre notable du quartier Djidda de Yeum-
beul Sud a révélé qu’il est même permis aux 
membres du Comité de Gestion de Zone 
d’utiliser les haut-parleurs de la Mosquée, 
qui servent d’habitude à l’appel à la prière, 
pour sensibiliser et mobiliser les jeunes du 
quartier. « Pour toute manifestation à ca-
ractère social et d’intérêt prioritaire pour le 
quartier, nous profitons de la grande prière 
du vendredi pour lancer nos messages avant 
le début du sermon de l’imam », confirme 
Laye Kassé. Et c’est par ce canal que les 
membres du CGZ sont passés pour réussir 
à mobiliser beaucoup de jeunes de quartier 
qui ont accompagné la composante gestion 
des déchets à débarrasser le quartier de sa 
grande décharge d’ordures qui jouxtaient la 
mosquée. 

C’est également à travers la radio de la 
mosquée que le CGZ a demandée aux po-
pulations de réserver le meilleur accueil aux 
acteurs communautaires lors des visites à 
domicile pour sensibiliser sur l’entretien et 
la pérennisation des ouvrages réalisés par 
le projet. Et sans surprise, c’est la commune 
qui a eu un des meilleurs taux de visite à do-

micile avec près de 2400 visites à domicile.

Laye Kassé avoue trouver cette énergie et 
cette détermination à partir des formations 
et des sessions de renforcement de capa-
cités reçues de la part du projet Vivre avec 
l’Eau qui a beaucoup participé à améliorer 
la capacité d’anticipation en aidant les com-
munautés à se préparer et à planifier en vue 
de faire face aux inondations. « Nous nous 
sommes toujours battus pour un mieux-être 
dans notre quartier mais sans véritable stra-
tégie car nous attendions chaque année l’ar-
rivée des premières pluies et les premières 
inondations avec son lot de déménagement 
et de maisons abandonnées pour se lever 
comme un seul homme pour nous battre », 
reconnaît Laye Kassé, avant de renchérir : « 
maintenant, le projet nous a donné les outils 
nécessaires et les attitudes à adopter avant, 
pendant et après les inondations pour en at-
ténuer les effets négatifs ». 

Ainsi, avant même la définition d’un plan de 
contingence communautaire de lutte contre 
les inondations, les membres du Comité de 
Gestion de Zone se sont mis à identifier et 
à programmer des actions de prévention et 
à penser à des réponses d’urgence rapides, 
appropriées et efficaces face aux inonda-
tions dans leur commune. Ils sont ainsi 
conscients que les travaux de mise en œuvre 
du Train Express Régional (TER) qui traverse 
la commune vont surplomber certaines mai-
sons qui seront la proie des inondations. Les 
membres du CGZ essayent aussi, en rapport 
avec la mairie, d’identifier des concessions 
dans la commune afin de libérer certains 
points noirs susceptibles d’être valorisés 
par les projets de lutte contre les inonda-
tions. Une approche sans doute utile pour 
renforcer, remodeler et améliorer, de manière 
holistique et fondamentale, la capacité de 
ces populations vulnérables à s’adapter aux 
chocs et aux stress.
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